
Atelier d’Ecriture. 
Au plaisir d’écrire 
Atelier du 7 novembre 2024. 

LES VALISES D’UN VOYAGE EN MARTINIQUE  

C’est en 1989, que nous sommes partis, aux Antilles. Tout un symbole, 
pour Nous quatre. Mon mari et Moi n’avions jamais pris l’avion...Lors de 
nos discussions de vacances, avec nos deux fils âgés alors de 17 et 13 
ans, nous nous étions promis de prendre l’avion ensemble pour la 
première fois.  
 Alors il a fallu économiser l’argent nécessaire pour ce beau projet. 
Pratiquement deux ans, pour partir au mois de janvier, et ainsi faire 
coïncider à la fois la fermeture de notre commerce hors saison et bien 
sûr les accords du lycée pour l’aîné, ainsi que du collège pour le cadet. 
Ils allaient manquer les cours durant 4 jours. Cela devenait enfin 
possible…. !   
En Martinique, nous avions la chance, que mon mari ait un frère qui 
demeurait à SAINT ESPRIT  depuis quelques années avec sa famille. Ils 
nous avaient proposé depuis bien longtemps de venir séjourner chez eux. 
L’excitation était à son comble...Chacun dans ses pensées, on rêvait, 
on imaginait, enfin des vacances rien que pour nous et très loin de notre 
quotidien. L’organisation se précisait, les billets, les horaires, des amis, 
nous emmenaient à Paris. La date approchait et il fallait penser à ce que 
l’on allait mettre dans chacune de nos valises.  
« Comment devons-nous nous habiller, faut-il prévoir également des 
vêtements chauds ? Ça prends beaucoup de place et la serviette de plage 
aussi, nous dit Benoit ! »  
 - Je réponds que non, puisque nous avons l’avantage d’être reçu et que 
ce n’est pas la peine de se charger de linge encombrant. Les vêtements 
seront donc légers et de plus nous pourrons nous servir de la machine à 
laver ! C’est plus simple !   
-Nous partirons de tout de façon bien couverte, puisque les températures 
sont en dessous de zéro actuellement et nous serons vêtus de la même 
manière pour le retour. Par contre n’oubliez pas vos lectures de Français 
et quelques devoirs indispensables à votre rentrée. Les produits de 
toilettes je m’en occupe pour nous tous…  
« Super, donc en premier le maillot de bain, mes tee-shirts préférés 
assortis aux shorts. Avec mes sandales pour la plage. Pour les 
promenades mes tennis et enfin le K WAY pour la pluie. On peut prendre 
les affaires de plongée ? Masques, tubas et les palmes bien sûr, vous 
êtes d’accord ? » -Il suffit de bien ranger dans ta valise répond son père ! 
- OK, je vous montrerai…- Son frère Stéphane, était plutôt surchargé de 
révisions pour son bac blanc. Il cherchait par tous les moyens de ne pas 
accumuler de retard et emporter le moins possible de travail pour ce 
grand voyage. Il se préparait des fiches mnémotechniques qu’il classait 
minutieusement afin de laisser la place nécessaire à ses vêtements 
d’ados qu’il adorait. Comme son frère, il pensait à la plongée, à 
la randonnée et la baignade. Le carnet d’adresses de ses amis (e) pour le 
courrier qu’il leurs avait promis.  



Mon mari et Moi, avons bien entendu pris le strict nécessaire, en laissant 
de la place pour pouvoir rapporter des souvenirs, un petit journal pour 
écrire nos journées dans le détail et puis aussi le bon rhum des trois 
rivières. L’appareil photos, la caméra, son chargeur et batteries, ainsi que 
les jumelles étaient le nécessaire obligatoire pour la valise spécial bagage 
à main. Il ne fallait pas oublier non plus les lunettes de soleil et les 
chapeaux de paille. Accessoires, peut-être ! mais absolument 
nécessaire…  
-Bon, normalement, nous n’avons rien laissé...-  
Nous y voilà, les 4 valises chargées dans le véhicule de nos amis...les 
manteaux sur la plage arrière et moi, je tenais les sésames pour prendre 
ce géant du ciel qui allait nous transporter à 8000 kms de ce froid. Je ne 
réalisais pas vraiment, mais tous les quatre, nous étions tellement 
heureux d’être arriver à notre objectif...  
-NOTRE PREMIER VOL ENSEMBLE…. 
 
Première étape à l’aéroport est de faire enregistrer les bagages...Quelle 
aventure pour nos quatre valises qui se suivent comme si elles-mêmes 
avaient peur d’être séparées, elles passent les unes après les autres 
pour la pesée, on leur colle une étiquette sur le dessus avec nos 
identités et on autour de la poignée un ruban de papier avec leur 
numéro respectif. Elles sont là, presque tremblantes par les vibrations 
du tapis roulant qui déjà les emmène dans la soute de ce monstre 
Boeing. Pas de « au revoir », rien, elles s’en vont...et dans ma tête je 
leurs dit songeuse, il va faire très froid à cette altitude, tenez bon et à 
très vite au soleil ! 
Nous mettons au point, avec nos amis le retour de nos jeunes qui vont 
rentrer une semaine avant nous. Nous discutons tranquillement pendant 
que Stéphane et Benoît regardent émerveillés, toute l’agitation de cet 
endroit. Des mouvements de foule à chaque nouvelle annonce de 
leurs destinations... Nous prenons congés puisque c’est notre tour 
d’embarquer…Lentement, nous avançons, et prenons nos places 
assises...C’est génial, nous avons un écran et un casque devant chaque 
fauteuil… « LE GRAND BLEU » Il y avait quand même cette appréhension 
pour le décollage et l’atterrissage…. Puis entre temps, en dessous la mer ! 
Waouh ! les moteurs vrombissent et l’avion commence à bouger, il roule 
tranquillement, puis le bruit devient oppressant, nous nous regardons avec 
un grand sourire pas très rassuré, et puis ça y est nous sommes inclinés, 
et ressentons cette force qui nous pousse vers le haut … C’est fabuleux 
en fait ! Les paliers successifs et puis la vitesse de croisière jusqu’à 
destination. L’atterrissage parfait sous un soleil de plomb, bien ressenti 
durant l’immobilisation de l’engin. Quelle chaleur ! Nous constatons que 
déjà dans l’avion beaucoup de personnes se changent rapidement car ils 
savent eux ce qu’il faut prévoir. Pas nous, c’est notre premier vol et nous 
devons attendre nos valises pour se faire. Nous avons pu voir la famille 
qui nous attend patiemment.   
 
OH, là, là, nos valises ! Le tapis roulant tourne devant nous, mais elles 
tardent à apparaître et puis enfin une que nous reconnaissons, mon mari 
la saisit au passage. Mais que sont devenues les trois autres ? Une 



nouvelle fois nous restons donc, en attendant le prochain passage...Ha, 
voilà les deux nôtres s’écrient nos garçons tranquillisés...Ils les 
empoignent vivement. De nouveau il faut attendre plusieurs tours pour voir 
la mienne ! Maman, elle a dû prendre un sacré choc, regarde comme elle 
est cabossée ! En effet, drôlement abîmée la pauvre...on dirait qu’elle était 
ouverte par endroit ! De plus elle est bloquée maintenant, je ne peux même 
plus la débarrer. Nous sommes allés à l’accueil pour poser une 
réclamation concernant cette valise et nous avons appris qu’une chute de 
gros bagages lors d’un trou d’air, avait causé quelques dommages sur 
certaines valises plus petites dont la mienne. Donc, nous verrions cela 
durant notre séjour pour pouvoir prétendre à une indemnisation. Pour 
l’heure, c’est la fête, cependant le décalage horaire se fait sentir ainsi que 
cette grosse chaleur. Déshabillage et rafraîchissements obligés ! Un 
séjour mémorable où tout était au rendez-vous de nos rêves. 
 
Puis arrive la date du retour de Steph et Ben...les lambis, corgone et 
bien d’autres coquillages pêchés en plongée ont atterris dans leurs 
valises...Heureusement, ils avaient été nettoyés, vidés et séchés. 
Cependant une odeur persisterait encore bien longtemps...Ils étaient 
ravis et pourraient faire profiter leurs copains envieux de cette belle 
aventure. Je me souviendrai toujours de leurs visages tristes lorsqu’ils 
montaient l’escalier de l’avion sur le tarmac. Je me dis, dans une  semaine 
nous les retrouverons….l’hôtesse qui s’occupaient d’eux, leur avait fait 
profiter de la  première classe vide pour dormir. Ils étaient très reposés en 
arrivant à Paris. 
 
 Nous étions en amoureux pour cette dernière semaine et avons profité de 
chaque instant de cet endroit idyllique… Le film, les photos, premiers 
témoins de ces très beaux souvenirs qui vagabondent toujours, ainsi que 
notre journal détaillé ont repris place dans notre valise respective. La 
mienne était remplacée, puisque prise en charge par la compagnie. De 
nombreuses fleurs font son décor sous le nom de MARTINIQUE. On ne 
peut que la remarquer.   
 
A la maison, il y avait déjà l’odeur des coquillages qui depuis une semaine 
séchaient dans le grenier. « Franchement, quelle mauvaise idée Benoit. » 
Il n’y avait que cela dans sa valise, heureusement pour le linge...C’était 
infecte, et nous avons dû nous en séparer…  
Le linge lavé, il restait les images à regarder, les photos à développer et à 
lire le petit journal chacun notre tour pour revivre notre si beau voyage. 
Vive les valises pour tout ce qu’elles transportent, et qu’elles nous 
restituent à chaque ouverture. On les referme pour qu’elles aussi ne 
perdent pas leur identité, et leur fonction première celle de voyager en 
toutes circonstances : Une rupture, un déménagement, un simple 
rangement dans la malle, un cabas pour les courses, une trousse 
de  toilettes pour se faire belle et tant d’autres définitions…Petites ou 
grandes, soumises on les porte et  fidèles elles nous transportent.  
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